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qu'il craignit que les Francois ne rentraf
fent en Piémont pour y ctablir des quar-
tiers d’hyver. La feconde c’eft quequelques
Politiques ont crit, que comme les deus
Couronnes n’ont envoyé aucun fecours i
Naples, quoi que Gagte ait foutenu un
fiege de prés de deux mois, les Alliez(du
moins les Hollandois ) ne vouloient envo-
yer aucuns fecours en Catalogne, afin que
I'Archiduc fitt obligé par la force desarmes
d’abandonner les Efpagnes, comme le Roi
Philippe s’eft vt contraint d’abandonner le
Duché de Milan & e Royaume de Naples,
prétendant par ce moyen obliger les deur
Prétendans i la Couronne d’Efpagne de
conclure la paix par un démembrement que
le fort des arrnes aura fait ,& quela nego-
ciation pourra perfetionner & affermir. I
me paroit qu’on pourroit y en ajouter une
troifiéme, c'elt 1a repugnance, & le refus
que -les Troupes Angloifes & Hollandoi-
ies font d'aller fervir en Efpagne ou enPor-
tugal, parce qu'en trois ans de tems ilsy
ont vl périr dec maladie ou de mifere plus
de 2¢. mille hommes de leurs meilleurcs
Troupes, & c'cft fans doute cetteraifonqui
a fait donner les mains a ce qu’onenvoyit
en Catalogne les T'roupes Palatines quifont
en Italie 4 1a folde des Anglois & desHol-
landois. Mais Mr. de Savoye fait encore
naitre des difficultez a Pembarquement de
ces Troupes, @ moins qu'elles ne foient
remplacées par d’autres.

IV. Le 21. du meis de Septembre il ar-
viva un tumu'te & Alicant; le Gouverncur
que les Alliez y ont mis, ayant fait arrler
(an ne dit pas le fujer pourquoi) ua
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